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M. le President resume la discussion en disant que si dans eev-

tains casle dessin est preferable, dans d'autres c'est bien ccrlainc-

menl Techantillon conserve, et qu'il serait a desirer que Ton \M
dans tons les cas avoir les deux moyens d'etude a sa disposition.

M. Lemoine donne quclques details sur les procedes qu'il emploie

pour la preparation de scs collections mycologiques. II annonce q^u'il

se propose de faire plus tard une communication detaillee sur ce

sujct.

M. Boutet dcmande a faire connaitrc les resulta.ts de quelqiies

experiences en cours d'execution sur Teraploi d'un nouveau liquide

pour la conservation des Champignons. Ils'agit de raridesalicylique.

D'apres lui, un litre d'eau contenant 3 gram, de cet acide, 15 gram,

d'alcool, et 5 gram, de glycerine, constitue un liquide non volalil et

d'un prix de revient tres-peu ^lev(5, qui a la propriete de conserver

les Champignons alimentaires pendant au moins trois roois, et de

permettre de les manger impun^ment aprcs ce laps de temps.

M. Torchon fait part egalement de ses rechcrches sur la conser-

vation des Champignons pour Tetude. 11 croit pouvoir signaler deux

liquides comme etant favorables a ce point de vue, en ce qu'ils lui

out pcrmis de conserver plusieurs especes, avec leur forme et leurs

couleurs, pendant plusieurs mois : c'est le petrole et la benzine, Le

sulfure de carbone lui a paru offrir des inconvenients reels, celui en

parliculicrdelaisser surnager les Chanqpignons, qu'iUaudrait alo^s,

au moyen d'un poids, faire descendre au fond deg recipients,

M. Le Breton dit que le sulfure de carl^one liii parait aussi IJP p?^^

devoir etre preconise, en ce (ju'il est tres-dangereux a njanipr et tr^s-

volatil. II ajoute que Tacide salicylique pournut 6tre au contraire

d'une utilile reelle, car la solution de cet acide donne deia de tres-

bons resultats lorsqu'on I'emploic contre leg insectes on les moisjs-

sures qui attaquent les Champignons supcricurs.

II est donne lecture de la communication suivante :

NOTE SUR UNE NOUVELLEESPECE DU GENREORTilCVLA Cookn,

par H. Ant. MACilVIIV.
\^

4

Lc genre Orbkula a ete etabli par Cooke (1) poyr des Pyrenomycotes

& conceptacles superficiels reposant sur des filaments mycelicns tr6s-appa-

rents, ce qui les faitressembler k premiferg vue a quelque Perisporiacee ;
w

(1) Handbook of British Fungi, t. H, p. 926.
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mais leurs thequcs cylindriques octpsporees les rapprochcnt plutot dcs

Sphwria a la .suile desijuels Cooke losj a places.

Une espece que nous croyous nouvelle a etc Irouvee par M. Therry sur

la page iuferieure des feuiWesthiBuxus semperiHrens, dansle Bugoy, pros

do la Cliapelle de Mazieres, le 30 juin dernier, lors de la session extraor-

dinaire que la Societe botanique de France a lenue cette annce a Lyon.

Ce Cliampignon presente tons les caracteres du genre Orhirula tels que

Cooke les donne dans son British Fungi, moins la forme des spores. En
effet, les deux especesdecrites par ce mycologue, les 0. cyrlospora et tar-

taricolay ont des spores globuleuses on oblongues ; notre espece les a

manifestement fusitormes. Lliabitat est aussi bien different, les 0. cyclo-

spora et tartaricola croissant, le prennier. sur le papier verni, le second

sur le thalle du Lecmiom tartarea. La forme dps spores et le perilheque,

souvent piriforme, rapprocheraient plutot VOrbicula Btivi du tartaricola

que tlu cydosporq.

La diagnose du genre doit aussi efre niodifiee ainsi qu'il suit : Peri-

Ibeque reticule, placp §ur ui\ mycelium distinct; ostiole apparent. The-

ques cylindrjques| spqyidie§ globi^Jei^ses ou fimformes.

Lecture est donnee de la communication suivante :

DESCRIPTION DUNENOUVELLEPEZIZE, par M. RIPART

Kezlza Clissont Rip.

Cette singuliere Pezize^ une des plus grandes du genre, a une vie tout h

fajj; soqtefrajne et mpftpU t^ la surface du sol qu'au rnoment de s'puvr^r

pour remission de ses spores. Elle a ete decouverte dans les environs de

Bourges, par M. Clisson, botaniste plein de zele et de savpir, que npus

iivQi^s pu la douleur de perdre il y a quelques mois. C'est en fouillanl la

terre pourrecolter les longues vdiCm^^ \\t\ Agar icus conigenus Pers., dans

le CQurant du mois de mar? dernier, qu'il rencontra plusieurs petites

spheres bqsselees, irreguljeres, couvertes de terre dont il etait impossible

de les debarrasser, de la grosseur d'uqe i^oisette ou d'une petite poixet ne

presentant aucune espep^ (i'ouyerture : elles .'jyaient tout a fait Tapparence

exterieure d'une truffe, mais non la coiisistance ni le poids, etil etait facile

de s'apprcevoir qu'eUes etaient creuses. Ej) praliquant une section trans-

ersale, j'qi pqnstate le peu d'epaisseur de leur enveloppe, dout loute la

surface interne etait couverle par une membrane liymeniale ascophqre,

blanche et tres-unie. Npus sommes retournes plusieurs fois,M. Clisson el.

mqi, dans la nieme localile pour observer le mode de croissance de ce

pplit Champignon, et ce n'est que pendant le mois d'avrij et une partie de

mai qu'il est arrive a son deyeloppemenf parfait. A cette epoque, il ftousa

V


